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Gouts – 25 route d’Audon
Opération préventive de diagnostic (2015)
Didier Vignaud
1 L’intervention s’est faite durant les excavations des fondations d’un nouveau garage au
lieu-dit Bigné. Le garage précédant, composé d’une chape sans fondations, a été détruit
au préalable.
2 Cette propriété est sous surveillance archéologique puisque c’est sur ces terrains que
des  prospections  ont  eu  lieu  entre  1999  et 2002  (D. Vignaud,  centre  de  recherches
archéologiques sur les Landes) et qu’une fouille programmée dirigée par une équipe
d’étudiants de l’université de Pau et des Pays de l’Adour (G. Pujol) a eu lieu en 2004, à
environ 35 m à l’ouest de notre opération.
3 Au sud de cette parcelle, à environ 25 m de notre opération, l’Inrap (L. Wosny) était
intervenu  en 2005  au  préalable  de  la  construction  d’une  maison.  Le  zonage
archéologique a conduit le SRA à programmer cette opération de sauvetage urgent et a
demandé au centre de recherches archéologiques sur les Landes de la mettre en œuvre.
4 Ce  sauvetage  a  consisté  à  surveiller  les  travaux  de  l’entreprise  en  charge  de  la
construction du garage, en laissant en l’état les structures repérées, tout en essayant de
récupérer des données sur celles-ci.
5 Trois éléments défavorables impactaient le bon déroulement de l’opération :
des  conditions  météorologiques  défavorables  durant  toute  la  surveillance,  provoquant
l’inondation des tranchées ;
la durée d’intervention réduite ;
l’utilisation d’un godet de 0,50 m de large limitant l’accessibilité aux structures et limitant
l’interprétation de celles-ci.
6 Six  tranchées  de  fondations  ont  été  réalisées  par  l’équipe  du  BTP  (fondations
quadrangulaires  d’environ  14 m x 9 m,  avec  deux  tranchées  de  murs  porteurs  au
centre).
7 Dans la  tranchée nord (8,9 m de  long),  nous  avons  observé  un niveau incendié  sur
environ 3 m. Il  est bien délimité à l’ouest (paroi ? Orientation approximative :  nord-
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incendié  nous  avons  découvert  un  niveau  d’occupation  composé  de  céramiques
domestiques (céramiques communes et sigillée) et d’amphores.
8 À 1,30 m de la limite ouest de ce niveau, parallèle à celle-ci, une légère dépression de
15 cm de largeur pour 3 cm de profondeur peut être interprétée comme une longrine
de plancher. Le mobilier trouvé sous cette couche d’incendie est attribué au Ier s. de
notre ère.
9 Dans la tranchée ouest (14,30 m de long), au sud de celle-ci, nous avons observé une
élévation de 0,75 m de large composée de galets de gros modules, sans mortier, ni béton
(orientation approximative : est-ouest).
10 Au nord de cette tranchée, nous avons observé une structure en creux comblée par des
galets  de  gros  calibre  (fig. 1).  Orientation  approximative :  est-ouest).  Impossible  en
l’état de pouvoir en préciser la fonction en raison de la faible largeur de l’ouverture
pratiquée (comblement d’un fossé ? élévation arasée ?).
 
Fig. 1 – Structure en creux comblée de galets de gros calibre
11 Dans la partie est des deux tranchées centrales (séparées par une bande de 1,50 m),
nous  avons  observé  une  élévation  de  0,75 m  de  large  composée  de  galets  de  gros
modules et de quelques pierres en calcaire coquiller, sans mortier, ni béton (orientation
approximative : nord-sud).
12 Cette  élévation  se  trouve  être  la  délimitation  est  d’un  niveau  de  sol  partiellement
conservé sur 2,10 m de long au nord et sur 0,90 m au sud. Constitué de petits galets
tassés dans le sédiment, la céramique antique y est présente (céramiques communes)
mais ne peut être caractérisée précisément de par le faible lot recueilli et l’absence de
marqueurs chronologiques.
13 Nous n’avons rien remarqué dans la tranchée sud et la tranchée est mais, malgré la
surveillance,  il  est  toutefois  possible  que  de  fines  structures  en  creux  nous  aient
échappées en raison des conditions défavorables d’intervention.
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14 Toutes  les  structures  repérées  lors  de  cette  opération semblent  obéir  à  un schéma
orthonormé.  Cette  remarque  est  en  corrélation  avec  l’orientation  des  structures
évaluées en 2004 (35 m à l’ouest).
15 De  conception  identique,  les  deux  structures  en  élévation  repérées  lors  de  cette
opération sont perpendiculaires mais on ne sait pas si elles sont en connexion (la zone
possible de jonction entre ces structures se trouve dans une banquette non impactée
par les travaux).  Elles ne sont pas non plus de conception identique aux structures
observées en 2004, dont les fondations étaient en pierres coquillières.
16 Une  structure  en  matériaux  périssable  existait  dans  la  partie  nord  de  la  zone  de
surveillance avec une chronologie qui s’accorde avec celle des structures de 2004.
17 Contrairement à ce qu’avait observé L. Wosny en 2005, à environ 25 m au sud puis à
140 m au sud-est lors de diagnostiques préalables à la construction d’un lotissement, et
ce que nous avions observé en 2011 à environ 100 m au nord-est, cette section de la
parcelle n’a pas bénéficié d’un apport artificiel en sédiment (jusqu’à 60 cm d’apport
dans les autres parcelles) et les niveaux archéologiques sont donc proches du sol actuel
et donc soumises à un éventuel arasement.
18 La date de cet apport en sédiment est donc à étudier en prenant comme base la date de
fondation de la maison Bigné, puisque, contrairement à celle-ci,  toutes les parcelles
périphériques ont été surélevées.
19 Toutes ces données complètent un peu plus notre connaissance sur le site de Gouts et
cette opération permet de valider la continuité dans l’occupation spatiale du site entre
les structures observées en 2004 par l’UPPA au Bigné et celles observées par L. Wosny
en 2005.  L’ensemble  confirme  les  observations  faites  lors  des  prospections  de 1999
à 2002.
20 Entre  les  fouilles programmées  réalisées  entre  1968  et  1970  par  J.  Hirschinger
(bénévole), les sondages réalisés en 1975 et 1976 par B. Watier (CNRS), les prospections
réalisées entre 1999 et 2002 par D. Vignaud, les sondages réalisés en 2003 par G. Pujol, la
fouille programmée réalisée en 2004 par G. Pujol, la prospection réalisée en 2004 par
C. Gay  (étudiant  à  l’UPPA),  les  sondages  réalisés  sur  deux  parcelles  en 2005  par
L. Wosny,  le  sauvetage urgent  réalisé  en 2011 par  D. Vignaud,  puis  ce  sauvetage,  de
nombreuses données ont déjà été recueilli  sur le  site  de Gouts et  ses environs.  Des
opérations plus extensives seront toutefois nécessaires pour caractériser ce site et en
donner enfin un statut (vicus ?).
Gouts – 25 route d’Audon










Gouts – 25 route d’Audon
ADLFI. Archéologie de la France - Informations , Nouvelle-Aquitaine
4
